
 

 

 
 

«La canonisation du Fondateur est comme la signature de l’Esprit Saint  
pour le chemin de sainteté que votre Fondateur vous propose de vivre» 

(Mons. Ezzatti) 

 
 
 
 
       Madrid, 2 janvier 2018 
 
 
 

Aux sœurs et aux communautés religieuses 
A tous ceux qui partagent la Mission Educative Calasancienne 

des Filles de la Divine Bergère. 
A ceux qui se sentent attirés par le Charisme calasancien 

des Filles de la Divine Bergère, légué par saint Faustino Míguez. 
 

Que le Seigneur Jésus règne dans nos cœurs et qu’Il nous embrase 
dans son Amour.  

 
 
Encore plongés dans la joie du don reçu au cours de l’année 2017 qui vient de 
s’achever, à savoir la canonisation du père Faustino, nous célébrons aujourd’hui 
l’anniversaire de la fondation de l’Institut, don du Seigneur à son Eglise.  Et 
avec joie nous faisons mémoire de la naissance d’un charisme, un fruit nouveau 
de l’arbre de la grande Famille Calasancienne, comme le dit saint Jean Paul II à 
l’occasion de sa béatification, qui a ses racines dans le charisme de saint Joseph 
Calasanz : le charisme calasancien des Filles de la Divine Bergère.  
 
C’est mon souhait que de féliciter tous et de nous féliciter tous pour ce jour-ci où 
nous contemplons admirés et comblés de paix, comme les bergers devant la crèche 
de l’Enfant de Bethleem, une œuvre petite, simple, qui a commencé il y a 133 ans 
porteuse de ce charisme et à la fois transpercée par ce charisme, qui a grandi et 
continue d’être un don, une opportunité, un espace de vie et de croissance pour 
beaucoup d’hommes et de femmes, d’enfants et de jeunes d’aujourd’hui, pour 
beaucoup de gens de notre monde qui sont dans le besoin.  
 
 
 



 

 

 
Et, en plus, je crois que la célébration de cette année nous apporte un élément 
d’une immense joie intérieure.  Au cours de la canonisation de saint Faustino, sa 
vie a été confirmée par l’Eglise en tant que chemin spirituel. Mais aussi l’Eglise a 
confirmé le charisme que l’Esprit a suscité dans son sein à  travers de lui.  
 
Une réalité que le cardinal Ezzatti, archevêque de  Santiago du Chili, a exprimé 
très bien au cours de l’homélie d’action de grâces célébrée le jour 4 novembre dans 
la cathédral de Santiago:  
 

«Le charisme d’une communauté de vie consacrée est scellé par l’Eglise 
quand elle reconnaît le Fondateur ou la Fondatrice comme un homme 
ou une femme qui a atteint le haut chemin de la sainteté à  la suite de 
Jésus et le propose pour ses disciples.  Pour cela, pour vous, la 
canonisation de votre  Fondateur est un sceau qui vous assure que le 
projet de vie et la mission que le Seigneur vous alloue dans l’histoire de 
l’humanité, est un chemin de sainteté évangélique.» 

 
C’est pour cela que nous pouvons dire que la canonisation du père Faustino, dont 
nous avons joui et nous continuons de jouir, nous donne une grande certitude, 
que nous pressentions déjà, mous tous ceux qui faisons partie de cette famille: le 
charisme qu’il nous a légué est une proposition de vie authentique pour le monde 
d’aujourd’hui, c’est un chemin qui conduit au bonheur évangélique, à la sainteté 
à laquelle en tant chrétiens nous sommes tous appelés. 
 
Je suis convaincue qu’il nous offre une certitude qui devient à son tour un défi, 
un appel pour tous et toutes ceux et celles qui se sentent invités à l’accueillir.  
 
D’un côté, cela nous rend conscients du fait que le charisme calasancien est un 
don que nous ne pouvons pas garder pour nous. Nous l’avons reçu pour les 
autres, pour que les enfants et les jeunes puissent en jouir. Il leur appartient; il 
est à leur service, et il nous situe de façon existentielle à son service, à leur seul 
service, et pas du tout au service de notre propre intérêt.  C’est un don qui nous 
presse à le transmettre, dans toute sa beauté, à travers notre recherche, accueil, 
accompagnement des enfants et des jeunes d’aujourd’hui.  
 
Et de l’autre, je crois que tous ceux qui se sentent attirés par ce chemin spirituel, 
charismatique, sont  appelés à faire en sorte que le fruit du charisme calasancien 
des Filles de la Divine Bergère, qui a jailli   à Sanlúcar de Barrameda il y a 133 
ans, puisse avoir aujourd’hui comme au commencement goût de nouveauté du 



 

 

Royaume, annonce joyeuse et pleine d’espérance, recherche, accueil et 
accompagnement des personnes dans le besoin pour n’importe quelle cause. 
 
Pour cela aussi, la célébration d’aujourd’hui est un bon moment pour nous 
demander, à la fois sur le plan personnel et des communautés religieuses et 
éducatives, quel est le goût nouveau que je rends possible pour ce fruit, sur la base 
de la créativité de l’Esprit ; comment est-ce que je contribue à que la beauté du 
charisme ne devient pas opaque et continue de briller aujourd’hui pour pas mal de 
nos frères.  
 
Il serait bien que nous soyons capables de nous demander, chacun, chacune, si 
en nous adonnant de façon simple mais dévouée à l’œuvre qui nous correspond 
dans la grande mission qui nous unit, nous faisons en sorte que le charisme 
calasancien des Filles de la Divine Bergère soit une bonne nouvelle pour notre 
société, comme ainsi l’a voulu saint Faustino dès le commencement. 
 
Et enfin je veux remercier vous tous qui donnez ce que vous êtes et le mieux de ce 
que vous possédez à ce chemin tracé par saint Faustino. Je remercie tous ceux et 
toutes celles qui se sont réjouis de sa canonisation. Et je remercie aussi le 
Seigneur pour tous ceux qui, marchant à la suite de Jésus, se sont laissés séduire 
par son itinéraire de sainteté dans notre cheminement croyant, à partir de la 
vocation à laquelle chacun a été appelé.   
 
MES MEILLEURS VOEUX! Et à tous et à toutes je vous souhaite une année 2018 
pleine de bonheur.  
 
Je vous embrasse fraternellement, 

       
      M. Sacramento Calderón R.   
      Supérieure Générale 
  
 
 
 


